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Réceau FM
Dimanche 1C novembre, 20 heures

'Connaissance
d’aujourd'hui

LA PROSPECTIVE
LE CLUB DE ROME

Au cours d'une iencontre précédente. !e président-fondateur 
du Club de Rome. Aurciio Peccei. a expliqué que d'euaco rechci- 
ches aussi importantes que celles de l'équipe du M.I.T. étaient en 
cours. Ainsi, le groupe sud-américain barilocc travailla é un 
« projet de civilisation qui abolirait les disparités économiques et 
sociales au se n d une société mondiale équilibrée > alors que des 
chercheurs hollandais, pour leur part, s'efforcent de prévoir les 
effets angoissants d'une surpopulation galopante.

Pourtant, les Desoins de l'humanité ne sont pas quo technolo­
giques. Au cours do celte émission, Aurelio Peccoi s'interroge sur 
les motivations et les directions qui devraient être celles do !>i 
poursuite du progrès afin de parer au plus urgent.

Une entrevue de Janine Delaunay.
Réalisation: André Langevin.

Col horaire est diffusé inlégralcrcr.t à î’a.itenno du resucu *:M Co Hcdlc- 
cer’r.ir rrrrt.ro d'éiiiià.'>i«ns iiiciuses dans c l roruiia «ont 

eurs1 p;r jo- -;;;03 ri-or.j 'rançais A.V. fVcdio-Canada
fi forclusion de CRP-GèO Montréal, CUV-?:o Québec. CPCf iJCO Ottavra 
et CBJ-IC-i’O Chicoulini. Si vous no demcuroc pas dans le ton' .aire cou­
vert par les émetteurs du réseau FM, veuillez consulter l'horaire local.

Les articles et renseignements publiés dans Ici Radio-Car,eda Radio 
peuvent être reproduits librement, sauf indications r.Oiitri.Ires.
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r-eitivols 
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Réseau F M 
lundi 11 novernbro, 1<i h GO

La JEAf'*Jc AU CÛCMER do Ci •jdeî-i-Iünor^cr
« Pour comprendre une vie comme pour ceni- 

prendre un poysi.ge, il iju! cnoi. ir le point de vue 
et il n'en est pos de meilleur que le somme!. ! o 
sommet de le vie de Jeanne o’Arc, c'cct so mod. 
c’est lo bûcher do Rouen. C'est de ce so run et, 
dans le drame que j'ai écrit pour t.uno Ida Paco- 
stein avec la collaboration de Honegger, qu'ci", 
envisage toute h $4lie ces événements qui /V ont 
conduite, depui s les plus proches jusqu'aux plus 
lointains, depuis la consommation jusqu'à I ori­
gine de sa vocation et do sa mission. Air:: las 
mouiants, dit-cn, voient à la dernière heure v 
déployer tous les événements de leur vie, à qui 
sa conclusion imminente conU-te un sens dii'u.m;. 
Tout de suite, tout est expliqué eu regard oui 
passe d'un horizon à T autre et au terme au cép:
La Jeanne d'Arc que nous contemplons sur rr n

VC II O • plio Ctll

les miaules du procès do Roue.: nous ont c"."/: 
la passion... C'est ia Jeanne d'Arc éicrn lia... 
Cotte petite paysanne ignorante qui no su' ai: 
signer quo d'une croix, tout do mémo on Icit'os 
de sang cl d'or, elle a écrit un livre, et ce Use 
il était juste qu'elle lût la première à y porter les 
yeux. »

* Paul CliMidnl
Nous sommes en avril 1234. Ida Rubinstein, danseuse, mi't.u 

et gr^nd mécèric de l’art, assiste au Jeu d’Adr:m ef Eve 
donnent les Théuphiliens dans la salle des thèses do la Sorbo:' -o. 
Aussitôt, elle s’enthousiasma pour le thèôtro médiéval et rév-j 
d’un nouveau mystère fondé sur le personnage de Jeanne c Are.

Et la T rance était inane et vide. Et les ténèbres couvraient 
lu tace du royaume. Il y eut une vierge apcolèe Jeanne.
Quelques jours plus lard, au cours d’un d:ner aux cnandelic.*., 

elle en discute avec Arthur Honegger et Jacques Cheilléy, ce 
dernier animateur de la Psaîctto Notre-Dame.

Jeanne ! Jeanne ! Joanne ! Hérétique; Sorcière; Relapse: En­
nemie de Dieu; Ennemie du Roi; Ennemie du Peuple, Cu en 
l'enlève, qu'on la tue, qu'on la brûle.
Honegger accepte d'emblée le projet. Seul manque r ésor- 

mo.is un poète. Plusieurs collaborations sont envisagées jusqu'au



moment où, effectuant une tournée en Belgique, le musicien ren­
contre Paul Claudel, un Claudel hésitant néanmoins. Le sujet 
n’est-il pas quelque peu usé ? A un ami, l’écrivain confiera: 
« Jeanne d'Arc est une héroïne ofucielle, qui a parlé.. Il est dif­
ficile do former un personnage historique dans un cadre fictif. 
J'avais donc tout envoyé promener. » Soudain, à l'occasion d’un 
voyage, une vision s'impose à lui, celle des deux mains nouées 
en croix: «Toutes les mains de Franco en une seule main, une 
telle main qu'elle ne sera jamais dénouée. »

Tu as entendu les voix du Ciel et maintenant écoute en bas 
ce qu'ils en onl lait; écoute ce qu'ils en ont retenu. Ecoule 
les voix do la terre I

Quinze jours après cet incident, Claudel lit sa Jeanne au 
bûcher h Honegqer qui confessera quelque temps après: « Toute 
l'atmosphère musicale tient en pareil texte. Sa pétition est établie 
et le compositeur n'a vraiment qu'à se laisser guider pour tourner 
la sauce. » Le 30 août 1935, telle est la date qui apparaît sur la 
partition écrite h Perros-Guirec, entre les plages de Trestraou et 
de Trestignel.

Le 10 mal 1938, Jeanne au bûcher est enîin créée h Bâle 
dans une version de concert. L’année suivante, elle sera donnée 
successivement à Orléans, Zurich et Paris. En tant que spectacle, 
l'œuvre atiencira jusqu'en IS5G pour être jouée à l'Cp4r& Paris 
dans une mise en scene de Jean Doat avec Claude Noilier dans 
le rôle principal. C'est d'ailleurs cette comédienne que les Mont­
réalais ont eu l'occasion d’applaudir au Palais du Commerce, 
lorsque l'oratorio fut représenté chez nous, au début des années 
50.

Toujours interprétée par Mme Nollier, la Jeanne au bûcher do 
Claudel-Honeggcr passera sur nos ondes à l'émission Festivals 
du monde du réseau FM, le lundi 11 novembre A 14 h 30. Présenté 
dans le cadre des Prestiges do la Musique de Paris, cet ouvrage 
qui met en scène d'autres artis'cs, est accompagné par l'Orchestre 
philharmonique et les chœurs ao FO.R.T.F. Au pupitre; Pierre 
Dcrvaux.

Animateur: André Hébert; réalisation: Claude Ouellette.

Charlotte Ferland
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Jazz Réseau FM
en liberté samedi 9 novembre, midi

YVAN LANDRY et son sextuor

Les auditeurs de Radio-Canada l'entendent régulièrement, 
tant à la radio qu’à la télévision. Compositeur, chef d'orchestre, 
arrangeur, pianiste et vibraphoniste, Yvan Landry sera de nou­
veau des nôtres le samedi 9 novembre à midi. C'est en edet à 
Jazz en liberté du réseau FM que nous aurons l'occasion de 
l'écouter alors qu'il dirigéson sextuor dans des oeuvres de sa 
composition intitulées Poiisse-calé, Triangle et Too Much.

La réputation d’Yvan Landry n’est vraiment plus à faire. Bien 
connu des amateurs de jazz canadiens, il a également joué à 
l'étranger à plusieurs reprises, notamment au Festival de Mon­
treux (1971) et lors du Concert de jazz de l'Union européenne 
des radiodiffuseurs (1972) où il représentait la Société Radio- 
Canada. Le musicien a aussi participé à l'émission Du rock au 
baroque (1972) de la Communauté radiophoniquo des programmes 
de langue française.

Entouré è Jazz en liberté de Collin Biggins, saxophone et 
flûte; Richard Ring, guitare; Vin Angelilo, ccntrcbnosa; Pau! Lafoi- 
tune. percussion et Guy Parent, batterie, Yvan L.vdry saura à 
n'en pas douter, plaire uno fois de plus aux nombreux auditeurs 
de la radio da Radio-Canada.

Réalisation; André F. Hébert.

Documents Réseau FM 
mardi 12 novembre, 21 heures

ANDFJÊ MALRAUX AUJOURD'HUI (lie partie)

Guy Suarès, qui vient de publier André Malraux, celui qui vient, 
s'est d'abord entretenu, pour écrire cede vivante biographie, avec 
l'auteur da la Condition humaine.

Documents préseniera, le mardi 12 novembre à 21 heures, 
la deuxième et dernière émission construite» à partir do cos dia­
logues où les deux écrivains ne cessent d'interroger l’avenir.

Production de la Communauté radiophonique des program­
mes do langue française.

Mise en ondes à Montréal: Gilbert Picard.
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Aux.
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Réseau FM 
Tous les soirs à minuit

AUX SOURCES DE LA BIBLE

Aux Sources ue la Bible, une nouvelle émission qui a pour but 
de répendre à une aspiration très actuei'e de nombreux audi­
teurs: effectuer un retour aux sources à travers la médidation 
des écritures sacrées.

L'homme d'aujourd'hui a le sentiment que tout passe, bien 
sûr, mais aussi que rien n'est derr.auré de tout ce qui paraissait 
vrai, jus te et ben il y a à peine cinquante ans. A 'a recherche 
de ce bosor perdu, de cette continuité bienheureuse, il se tourne 
résolument vers le recueillement, l’interrogation intime, et ce 
retour aux sources se manifeste de plusieurs manières.

Parmi ces différentes formules de meditation, il en est pourtant 
une qui multiplie sans cesse le nombre de ses adeptes: la lecture 
de la Bible. Et ce n'est pas là le choix arbitraire d'une minorité...

Le livre sacré per excellence dns cjft’ohq'jes, des prctestanls 
oî des oniicdoxss, ta Bibio nsî aussi dans sa p'us grande partie 
la source ce; la reünicn juive, et les musulmans la considèrent 
comme un message révélé par Dieu. Riche de quatre millénaires 
d'histeire. ce recueil de textes est forcément disparate et la vision 
du monde qui est rappelée demeure souvent très c'oignée de 
la nôtre. Dès lois, il devient important rie s'teer ces écrits dans 
leur contexte et, à l'aide d'une brève introduction, le iecteur- 
audi'our peurra découvrir plus facilement un message qui se 
dissimule parfois derrière un détail d’écriture.

C'est tà le but de la nouvelle émission Aux Sources do la Bible, 
qui sera diffusée tous Iss soirs de la semaine à compter du 
samedi 9 novembre après lo radiojournal de minuit.

Documentaliste: Père Jean Paré, missionnaire de la Consolata.

Lectrice: Diane Giguèro.

Réalisation: Ra ël Pirro.



Mélodie^ .. . R6noau FM
______________________ dimanche 10 novembre, 9 heures

Une v: \ superbe: JOSEPH ROULEAU

Le 7 septembre dernier, Gilles Potvin du Devoir com­
mentait en ces termes le premier solo enregistré sur dispue 
par la basse canadienne Joseph Rouleau: ^ Il doit è're tout 
d'abord félicité pour sou choix. Joseph Rcu'eau fait .rt antre 
d'une voix superbe, au grave imposant, au médium cvnrecsif 
et bien timbré... Autorité et compréhension des textes, jus­
tesse d'interprétation musicale, sans .immotique gu i; sait 
impartir à chacun des extraits... L'ensemble reste une totale 
réussite qui confirme la place enviable que le chanteur 
québécois occupe dans le monde lyrique international. »

Quant à Gilbert Poulin du Jour, il notait le 21 septembre:
« Disque particulièrement intéressant... Le majorité d'-s airs 
rarement enregistrés... Beaucoup d’aisance dans le grevé 
ou la voix est toujours belle... Fort tempérament d ac'eur 
dont il use de façon intolligento. »

Ces critiques éloqicuccs ne représentent qu’une infime 
partie dos hommages quo reçoit chaque année Joseph Rou­
leau, qu'il se produise en France, en Russ'?, en Ar.-r lotorre 
ou au Canada, qu'il personnifie Don Quic.'ioUe, Bor:~, r/é- 
phistophélès du Faus( ou encore Philipps II Co 'Don Carlos.

Cette basse, sans contredit l’une des plus célèbres de 
chez nous, sera I invitée de l'émission rdé.oc'ies du réseau 
FM de la radio de Radio-Canada, le dimanche 10 novembre 
à 9 heures. Accompagné au piano par Colombe PeÜetier,
Joseph Rouleau interprétera alors, avec 'eut le talent qu'on 
lui connaît. Quatre Chants sérieux et Üae sapphin.o de 
Johannes Brahms.

Réalisaiion: Jean Morin.
------------------------------------------------------------------------------ ÇP.

RESTÎMLS üu fzîûkiDü.
Le 24 octobre dernier, le mondo musical appronait avec • \r. >é- 

lachon la mort du célébré violoniste russe David Oistrakn. Ouel- 
çue temps aunaravant, en compagnie du picnisto Paul Dadvra- 
Skoda, lo musicien avait participé au Festival de Vienne 1974. 
Considéré aujourd hui comme un document des plus précieux, 
lemc-gistremont de ce récital do sonates do Schubert ut do 
Oee/hoven sera diffusé à l'émission Festivals d:< monde du roseau n

de la radio do Radio-Canada, le feudi 14 novembre a 14tg 
«ei-'owoïw. 1 •

Animateur: André Hébert; réalisation: Claude Ouellette.



Entretiens Réseau FM 
samedi 9 novembre, 19 heures

CÉSAR J

Né à Marseille en 1921. César, le sculpteur célèbre, s'est d'abord 
simplement nommé César Baldaccini, un élève do l'Ecole des Boaur-Arts 
do Marseille, puis de Paris, où il a appiis le mod'jlnçe ainsi que la taille du 
bois et do la pierre. De quinze à dix-reuf ans, il suit des cours du soir, 
se met peu à peu au dessin et étudie le modelago avec application et 
assiduité.

Peu poilé vers l’intellectualisme, voisin de palier de Giacometti, 
dont il trouvait les sculptures - curieuses Pourquoi y lait çà si 
maigre ? »), César oécouvro les cimetières d'autoion 1952. C'est le choc, 
l'enthousiasme, le meme sans doute que Picasso a ressenti un peu plus 
tard en visitant une exposition de César. Déjà éprouvée par l’homme, la 
ferraille de rebut lait désormais surgir un bostiauo fantastique soudé au 
chalumeau.

Plus tard, la machine-outil so substitue au chalumeau et César
lni-rrrmn rioc Ho rpotôriol rMifnnmhtln « I a nroeno

cxpüquc-t ü, c'c'.t la rr.ètarrarph.pca de l'sncadotc; t'autcmabile .disparaît 
ei les volumes, les rapports de poids sont modifiés. - Le srluîslcur se 
conforme à cet état de fait. Son appioche elle-même est modifiée.

Aujourd’hui, vingt ans après, Il s'est spécialisé dans la création de 
bijoux à l'instigation de f/.oraboto, un orfèvre niçois. Les bijoux comme 
tels ne l'intéressent pas vraiment; il exige plutôt qu'on lui donne des 
gourmettes et ues bagues de chez Cartier, de chez Van Cleef, ou d'autres 
Joailliers pour les compresser. « Je prends des bijoux, jo les mé'ange, 
Je les mets dans la presse et je serre. Jo regarde, jo serre, et je serre à 
nouveau, plus eu moins. L'or et l'argent, çà se tord, ça ne se casse pas 
comme i'acior inoxydable ou la fonte. C'est une technique comme une 
autre. Au lieu d'employer la soudure à l'arc, au lieu d'employer le ciseau 
et le marteau ou la spatule, la scie, j’emploie le vérin. •

Après avoir participé à la Biennale de Venise en 1955 et à la 
neuvième Biennale do Sào Paulo en 1967 l'ex-voisln do Giacometti, 
l'ex-paria est devenu riche et professeur aux Beaux-Arts et les grincements 
titanesques de la tcrraiile sont entrés au musée.

Causeur savoureux. César se raconte à la prochaine émission de fa 
série Entretiens le samedi 9 novembre à 19 heures, au réseau FM de

P.R.
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7 h 00 RAOiOJOUrWAL 
7 !'. 02 A PAS DE VLLOURS 
Dit 03 GRAVURIR IMMORTELLES 

Coficono no ^ en oo c:<'sg mineur, 
op. 1j ;R3chma.',i.'!':v;: Ar!n;;r Rjwir.- 
îtsln, piano, c: orch. cymph. do Chi­
cago, dir. Roinor. — "L'Ciscou da fou" 
(Stravinsky): orch. de Radio-Oerlin, dir. 
Maazcl.
Oh 00 l.’CCOLE UUISSONNIERE

"La tmiitre amateur".
Invité: f.tarccl Sabourin, comédien. 
Animatrice: Claudia Lamarche.
|0 h 00 MADIOJOURfiAL

10 h 03 LA .VUÏÏIOUE ET
LES JEUNES 

Do Chicoutimi.
Invité: R.erre-Jean Carlo.
Oeuvres du Vivace, Vitali, Mendels­
sohn, Kelsey Jer rst Debussy, Rabocuh, 
Glindemann ot Une h 
Animateur; Marc Porgeron.
11 h 00 RADIOjOURNAL
11 h oi cnnoNicur. du disque
Animateur: Henri Uergeron.

12 h 00 RADIOJCURNAL

12 h 03 JAZZ EN LI’JERlc 
Sextuor d'Yvan Landry.
Tvan Landry, viDrapnonc, piano ut 
chef, Coinn Bigg.r.s, saxopnono et 
flirta, Richard Ming, çuttare. Vie 
Angelilo, contrebasse, Paul Lafor-

9 novei.iwro

tune, porcussion, et Guy Parent, 
batterie.
"Po us so-ci U". 'T-ianga" ft "Too 
Much" (Y ran Laadry).
Voir r.rticio s.* r- 3

12 h 00 l ES J.'.'K-S ARTIS'. ' C 
Invité: Marlin Fnai ar violontst ».
Au pir.no: Lo.*»c.i.vi -riour-Do‘'^iiamps, 
r.cnate en ré. cp. 1? ro 1 (B- .‘-jv-r:! 
et extr. do la Si" . ! en sol minevr peur 
violon et piano (Ci b.rssy).
13(100 IKÏrâR. 'C-f. ■:
Donso espcçnnlo vr-.üa); Rorronco m- 
dalousü et ".ipu.eado" (Sarasaie): 
Hutiryk Szor^ng. vision.

13 h 15 L’C).-Ei'A D J SAMEDI
"Siegfried" (.Vr'-r r).
Jean Cox (Si': ::' L.e): Heinz re-nik 
(Mime): Don. 1 f.trinlyrs (.‘.o'c.i); 
Krt’.nz Marura ■-'b • ch); ‘-‘e nz r cd- 
hoff (Pafno»): J:c >r.n Rofcen ; (•’«•'nu* 
hiido); Marge H .oiigcn (Erd Yoko 
Kawahura (la \c.- • r l'oiae:iü; mh 
du .-estival de Ea .vt.'lh, dir. Stun.

17 h 30 MUS'QBS CE ffALLET 
IB h CO FRELl.DE AV DOÎR

19 h 00 CNTfiEïii N.'î 
"César, ocuiptbur".
Invité. Ccsot.
Interviev;: R.-i.'j.îif Marteau.
Von «trlrs/u e > ;jo Ç<

19 h 30 LES C:iANU£a REUC-Uipy
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"L'HimJoulsme” (60 émission).
“La lilléra'.ure sacréo de l'Inde''. 
Invités: Anne-Marie Enoul et Olivier 
Lacombo.
Voir ar‘.ic1o en pngo _________

20 h 00 LÂ CÔTrËÔTÊ-FHAiJÇAISC 
“La Vil e morle” de Gabriele D'An­
nunzio.
Voir article en pago ôe /

22 h 00 DE 1.4 MUSIQUE
AVANT TOUTE CHOSE 

Animateur: Jean Deschamps.
24 h 00 RADIOJOURNAL

0 h 03 AUX SCUIXES DE LA BIUI.E 
"Dieu vit que cela était bon" (La 

Genèse).
Lectrice: Diane Giguèro.
Voir orticle en page 1»

10 novembre
or'i An’'c* i r J i 'u Vi 1 u«’■

7 h 00 RADIOJCURNAL
7 h 02 AU TEMPS DES 

CATHEDRALES
9 h 00 RADIO JOURNAL

~9 h~05 McLOCilîiJ
Invité- Jorcnh Rnu’eau. basse.
Au piano: r.n'ombe Pelletier.
Oii<’ir,-> chant.', sérieux et Ode saphi- 
quo (Brahms). „
Voir article en page i

0 h 30 ORCItVSTr.E DE CHAMSP.E 
DE QUEBEC

Au pupitre; Sylvia l.acharRô.
Soliste: Denis Bedard, clavecin. 
Concerto en ré ocur clavecin (Bach). 
— Suita OAtr. do "Didon et Enée" (Pur­
cell).
10 h C0 RADIOJOURNAL
10 h 03 HIER Ct XCnE 
Do Toronto.
“La navioation dans la société tradi­
tionnelle québécoise".
11 y a une frontièie entre les terres et 
le bord de l’eau. D’un côté ce sont les 
habitants, de l'r.utre ies marins. Et dans 
ce pa’,s, on parle do hûvres difficiles 
à gagner, do marées ù a'tendre, du Sa­
guenay à remonter. On parle aussi do 
naufrages.
Animatrice: Loulso Arcand.
10 h 00 RECITAL
invité: Claude Savard, piano.
Prélude cl luguo no 17 en la bémol 
(Bach). — Sonate en do mineur, op. 13 
“Pathé.iquo" (Boothovan).
11 h 00 RADIOJOURNAL

11 h 03 ORCHESTRES CANADIENS

10

Orchestre symphonique de Winnipeg. 
Au pupitre: Piero Gamba.
Soliste: Steven Stnryk, violon.
Ouverture de “Taras Bulba" (Lysenko). 
— Concerio peur violon (Fiata). — 
Symphonie no 4 (Tchaikovsky).
12 h 00 RADIOJOURNAL 
IT h 03 TOUR pu v'HANT
Festival do S a a in/4.
Récital de Georges Moustakl.
“Ou mènent ces roules”. “L’Homme au 
creirr blessé’, “Voyage", "17 ans", 
“Fado", "Les Rois serviles", “Grand- 
père". "Les En’r.nts d’hior”, "Il y avait 
un jardin", "Le Quotidien”, “Nathalie", 
“Ma solitude", "Les Eaux de marj", 
"Sans la nommer", "Mes amis", “Le 
Mefèque", “Le Temps de vivre", "Meus 
sommes deux" cl "Le Fcclouf".
13 h 00 MUSIQUE CANADIENNE
14 h 00 RADIO IOURNAL
14 h 03 MUSIQUE DES MATIONS
“La Russie".
Invité: Henri Dbaum.
Animateur: Alain Stankô.
15 h 00 RADIOJOURNAL
15 h 03 AU GRE DE LA FANTAISIE
Mosaïque musiculo.
Oeuvres connues et moins connues 
des grards compositeurs classiques, 
romantiques cl modernes.
Animateur: Edgar Fruitier.
16 h 00 RADIOJOURNAL
16 h 03 AU GRE CE LA FANTAISIE
17 h 00 INTERPRETES CANADIENS 
17 h 30 A CAPPELLA
The Glenllyn Singers, dlr. Brian Jack­
son.



Trois: chants folkloriques hongrois. — 
"La plus courts chanson" (Vignenult). 
— "Le Voyage" (Langford). — "Nico- 
lette” et “Trois beaux oiseaux du para­
dis" (Ravel). — "The Banks of New­
foundland" et "Feller fren Fortune" 
(Somers). — Extr. de la Suite no 2 
(Bach). — "Ani-Couni" (harm. Ga­
gnon) — “The Silver Swan" (Gib­
bons.). — "Ave Marin" (Mouton). 
Animateur: Andrô Hébert.

1C II 00 POUR LE CLAVIER 
Rachmaninov joue Chopin et Rachma­
ninov.
Oeuvres do Rachmaninov.
Préludo en do dièse mineur, op. 3 
no 2; Sérénade, op. 3 no 5; "Elégie”, 
op. 3 no 1; "Polichinelle", op. 3 no 4; 
"Humoresque” et "Barcarolle". 
Ocuvivj de Chcpin.
Valse brillante, cp. 34 no 3; Scheizo 
en si bémol mirieur op. 31; Grande 
Valse brillante on mi bémol, op. 18 et 
Nocturne, op. 15 no 4.
Animateur: Jean Perreault.

19 h 03 !.?: CHANT DE LA TEnr.2 
"La Dédicace dca éjlicrc".
Oeuvrer- de Beethoven, Monteverdi, do 
Victoria, Gomoulka. Palestrina, Bruck­
ner et dns pièces de chant grégorien. 
Animateurs: Jean Martuccl et Juan 
Deschamps.

20 h CO CüN:!AISS.*.;>;C i 
D'/.L'JOUnB'r'LT 

"Le Prcrpaclivo” (57e risr'or.).
"Le Club de Rome" 'Ai. ut dernière 
partie).'!)
Invité: i ,clio Peocai. p-urident-lori-A 
dateur du Club do R.vtK.
Intc.’vicw: Janine D'a'acr,.:/.
t’o.Y rrrir'i* > n pm e ■ . ____

20 h LJ NCüViés f
Sor.ny Rcifins et sen >'a". ir.?!':: Yosbi’- 
kl Ma: us, guitare, iioh On-i'.-.l jw, cen- 
trcha.iî c electriqui Davui Lee. batterie, 
et James Mf jtné, conçar.
"A'tio" et "Saint Thomas" (Roülns). •— 
"Moritat" C-Vuill).
Animateur: Ja.cqua? Lemieux.
21 h C0 f.XTIOUE D£ POT ,TP.

CICCLB
Animateur: Sargu Gota‘>L
22 h CJ GRC'IESTTE rVra-oONIO'JE

De BOSTON
Au pufit.o: tugène Crn,;-./Jy.
Symph-niu no 3 (Hirris) — "La Mer" 
(Dcb.icry). — Conçu.',o pour orchestic 
(Bcrtok)
Anin.atrur: Henri Bcrrarr.n.
24 h Cè RADIO lOU.'tt L 

o i« g-t rjjs svvjr.c'â-; r * cuîIR 
"C'est Üu.u qui créa i ro.mna” (La Ce- 
nèsuh
Ltclrico: Diane Giçuè-e.

f r'-.r-v: 

11 #:é;VCi*lb:0

7 h 00 nADIOJOUiUJAL
7 h 02 AU JOUR LE JOUR 
Oh 00 RADIOJOURNAL
8 h 03 AU JOUR LE JOUR
0 h 45 UNIVERSIT E RADIOPHONI­

QUE ET TELEVISUELLE 
INTERNATIONALE

L’Ecole bulgare de composition musi­
cale: sa forrnaüon, par Bogomil Star- 
chonov, directeur général do la musi­
que bulgare, et Stoyan Anguelov, di­
recteur des programmes musicaux de 
Radio-Sotia.
« h 00 RADIOJOURNAL 
8 h 02 ANNIVERSAIRES

Emission nui rappelin le. i.uVr, Impor­
tantes Ce I hiatoiia d; -i .v iqu’?. 
MaissHr.cn de FranÇ'' . C'up-îrib o.l 
16C3. J’Hr.nn R^baué rr 1 >•/•), d'Alov 
andro iîoroclire en ■ 2 d'Ernoii 
Ansormet en IcïS.
Première du Concerto p.'’ ' v-J!on d'eu- 
werd filçr.r en 19 iC, da t.r. Eorza del 
Destine" do Giuseppi ’ .ri’i on 1fca2 
ot do "Jcvita ou l-s L'C.n'aivcrs" ce 
Tfu'cdoro La barre c-r, H’jè.
Anirnclrico: Janine raqjvi.
Il» h 30 LE MATIN V.’iriC'cNS 
Anima'e'jr: Raymond Ch.roRe.
12 h CO RADIO JOUI-MAL 
12 h 03 AU MITAN OU JOUR 
Animateur: Piorro Porrer.ult.



2e CONCERT DE RADIO-CANADA 
SAIT ON 74/75
Sallu r ’Ude-Chcmpa;n3
Vendrt > B novembre 1974 ù 20 h 30

L'Ensemble Instrumental du Oik'ooc
L'Ensemble instrumental du Québec a été fondé en 19G9 par le hautboïste 
Jacques Simard Hcunis dans le but de faire entendre les plus belles pages 
du répertoire de musiaue de chnmore, des chefs-d'œuvre du baroque é ceux 
do l'époque contemporaine, ces artistes ont déjà mérité la faveur du publie, 
tout comme celle de la critique.
Poursuivant par ailleurs cos carrières individuelles, ces musiciens sont régu­
lièrement les invités de Radio-Canada où ils se produisent, tantôt en récital, 
tantôt en solo avec orchestre.
On se souvient que l Ensernhle instrumental du Québec s'est produit la 
saison dernière dans ccttc série de concerts publics.

Jean-Sébastien Bach (1CCS-1750)
Each a donné le nom ce Soruilrs à diverses pièces instrumentales qui s'appa­
rentent à la » Suite •• de danses. Héritières de la (ormo classique, ccs 
œuvres n'en véhiculent pas moins les caractéristiques de son génie exclusif.

Michel Pi.net (1700-176*)
Flûtiste et compositeur français né à Besançon. Il a laissé des sonates, des 
concertos et dus opéras boudes.

Benedetto Marcello (1C2Ô-1730)
Compositeur et Ihéoririon italien. Il a laissé des concertos à cinq Instruments, 
des senates pour volonoüc. clavecin ou llûto, des chants madrlgalesques, 
deux operas, et de nombreuses œuvres res'ées manuscrites: cantates, ora­
tor os. messes et motets. De plus, il est l'auteur du Théâtre à la mooe, 
ensemble de conseils satiriques stigmatisant les symptômes do la décadence 
do l'opéra italien au XVlilo siècle.

Johann Joachim Ouanli (1(397-1773)
Célèbre flûtiste et compositeur allemand né à Oberschedcn. Il fui. durant 
de nombreuses années, au service de Fréd-'-ric II de P’usse. Il joua un rôle 
do premier plan dans la vie musicale allemande do l'époque et propagea 
es nouvelles théories oui devaient marquer toute l'évolution ultérieure de 
a musique. Il esi l'auteur d une méthode do flûte qui dépasse largement 

les hmi es d un l'ailé, elle est une source très piéciouso peur la connais­
sance de I interpréiation cl de l'osthéiiquo musicale do son époquo.

Kckcy Jor.cs (né en 1922)
Celle œuvre, qui lui comolétéc le 25 septembre 19G7, avait été commandée 
tour le Trio baroque de Montréal par la Commission du Centenaire. Elle fut 
presen.fte en première le 18 octobre de la mémo annéo à Edmonton devant 
ia oociôte de musique de chambre de celle ville.
La Sonata da Chmsa (sonato d'église) se situe dans l'csoril de la sonate 
sacrée baroque, mais ollc est habillée à la moderne.



L'ENSEMBLE INSTRUMENTAL DU QUÉBEC

Barbara Todd-Sirnard, flûte 
Jacques Simard, hautbois 
Hermel Bruneau, clavecin 
Rénald Saint-Pierre, contrebasse

J.-S. BACH Sonate en trio en sol majeur 
Adagio 
Allegro
Adagio o piano 
Presto

BLAVET Sonate no 2 « La Vibray >»
pour flûte et clavecin 

Andanto 
AHrmando 
Cavotto 
Sarabands 
Finale

! JONES Sonata da chiesa
pour îlute, hautbois et clavecin 

Adagio
Allegro moderato 
Andante — poco presto

ENTRACTE

J.-S. BACH Sonate en do mineur
pour hautbois et basse continue 

Prcludio 
Fuga.
Sarabande
Gigue

MARCELLO Sonate en sol mineur
poor contrebasse ut clavecin 

Adagio 
Allegro 
Largo 
Giguo

QUANTZ Sonate en trio en sol majeur
pour flûte, hautbois d'amour et basso continue 

Vivace 
Largo 
Allegro

9,® scra radiodiffusé eu réseau FM français do Radio-Canada
mercredi 20 novembre à £0 n 30 à I émission Los Grands Concerta.



13 h 00 CONTREPOINT 
Somîo no I en la minour. op. 120 
(Rrahmil: Jc'it Michaels, ciarinetle, ot 
Dctleil Krau:*5, picno.
Anima' i r: Jean Porroaull.
IShSj *AI3CNS DE LA iVUSîQUE 
Ire séri'.'
Anlmatrii Marie Bolduc.
13 h <55 l-AtGONS DE LA MUSIQUE 
2e sôric.
Animatrice: Marie Boiduc.
14 h CO AIRS D'CPcRA
Extr. de "La Travicta", d’"Hernani" et 
de "Luisa Miller” (Verdi): Carlo Ber­
gonzi. ténor.
14 h 30 FÜCÏIVALS DU L'O.’;?7Ë 

De Paris, dans le cadre des "Pres­
tiges de la Musique".
"Jeanne au bûchar" (Honegger). 
Claude Nol'ier, Michel Bernard!, 
Françoise Garne r, Anne-Marie Slan- 
zat et riugueîte B'.achet, chceurs de 
rOflTF et orch. philti., dir. Dervaux. 
Animateur: André Hcbort.
Voir erticlo en page J?

ISnOO LH S AP.CHEï YPE3 Li LE 
IM-A I H b 

"La lu^tiee".
Voir irti'-tn en nage .-pcL

17 h 00 AVEC OU SANS SOLEIL 
Animateur: Jean-Paul Nolol.
18 h 00 PHélUDc AU SOIR 
"Shénd-razada" (•limsky-Koisakov) : 
orch. sympli. de Londres, d<r. Stokow­
ski. — Adagio pour ccrdos (Barber) 
et "To a Wild Rose" (MacOowell): 
orch. de Philadelphie, dir. Ormandy.

19 !i 00 LES r.'USiOI'iflS PAR
EUX-MEMES

Invité: André- Borna,'d, trompettiste. 
Animateur: Raymond Charette,
20 h 00 RADIO JOURNAL
23 h 03 EOOK-CUJ3
"Neige noire" do Hubert Aquin. 
Collaborateurs: Alain Pontaut, RéncM 
Bdruhô et François Ricard.
20 h 30 SUR YOUTHS LES SCENES

DU MONDE
"La Pensée" de L-'onida Andreiov.
22 h C0 LES PETITS ENSEMBLES
Quatuor en ci bémol, K. 45G "La Chas­
se" (Mozart): Quatuor du Moznrleur.i 
do Sn'zfcou.-g. — Extr. de la Senate 
no 8 en soi (Loclair): Dnvy Erlih, vio­
lon. et Henriette Puig-Rogct, orgue.
22 h 30 RECITAL D'ORGUE
/rndro Labcrgo à l’orgua do i’Univer* 
sité Laval à Québec.
"Aria Socunda' (Pacholhcl). — Sonate 
no d en ré mineur (Bach). — Soaaio 
no 6 en la mineur (C.-P.-E. Each).
23 h 00 VIENNE LA NUIT
Ivia f l l'oMivre de Joseph Haydn. 
Sympnonin ne 100 on col: orch. philh. 
de Londres, dir. Jcchurn. — Quatuor 
en si bémol, cp. 7i-, no 4: Quatuor 
Dekany. — Extr. du la Symphonie no 
22: orch. Phiihan.on a Hungnrica, dir. 
Derali.
21 h 00 RADIOJOURNAL
0 h 03 AUX SOURCES DE LA CIBLE 

"A la sueur do ten visage, tu r.iango- 
raa Ion pain" (La Genèse).
I.e-ctrico: Diane Glgucte.

fWü
12 novc.Tibre

7 h C0 RADIO JOURNAL
7 h 02 AU JOUR LE JOUR
8 h 00 R AO 10 JOURNAL
6 h 03 AU JOUR LE JOUR
8 h 45 UNIVERSITE RACIOFKOM- 

CUE ET TELEVISUELLE 
INTi'RMATICNALE

L'Ecole Luirrro de composition musi* 
celo: la musique vccnlo, par Constan­
tin Karaertrov, professeur au Conser­
vatoire cTEUt üc Bulgarie.

8 h 09 ILADIOJCURNAL

9 h 02 ANMIV'ERSARES 
Emission qui rappolle les dates Impor­
tantes c'c I histoire da la musique.
Mort de Umberto Giordano en 1043. 
Naissance de fiobort Fleming en 1921 
ot do Jean Poptrienu-Couturo en 1919. 
Première du ballet "La Sourco” da De­
libes en 1305.
Animatrice: Janina Paquet.
10 h CJ LE MATIN D".G MUSICIENS 
Aiiirratour: Raymond Charotle.
12 1:00 RADICJOUP.NAL 
121:03 AU MITAN DU JOUR 
Animateur: Pierre PerreaulL



13 h 00 CCNTnnrOINT 
Conceilo en do. K 415 (Mozart)- Clara 
KasMI, piano, et Le; Corder du restl- 
val de Lucerne, dir. Baumgartner. 
Ani.natcur: Jean Perreault.
13 ii 30 FAISONS Cü LA MUSIQUE 
3e série.
Animatrica: Mario Botduo.
13 h -15 FAISONS CE LA MUSIQUE
4o sérin.
An.r,strie.* : Yolande Rossignol.
1-11| CO AIRS S'OPERA 
Oeuvres de Puacini.
Extr. de 'Turandet": Renata Scotto, 
Dire it Nilsson, sopranos et Franco Co­
relli, ténor. — Exlr. rie ‘Tosca": Maria 
Collas, soprano, et Carlo Bergonzi, 
ténor.
14 h 30 FESTIVALS CU MONDE
Festival rie Vienne 19/4.
Concert varié, donné par le Quaiuor 
Haydn, Arieen Auger, soprano, et Erik 
VVerba. piano.
Oeuvres do Mozart.
Adagio ci tuguc en do mineur, K 54-3; 
Airs de concert peur soprano et Qua­
tuor m do, K. 157.
Oeuvres de Haydn.
Air; de oenserts pour soprano et Qua-
iuvll fcll soi llll'lljur.
Ar-.t*v.,;'-ur: AniirA Hrh-ari

16 li CO rCnTHAITô
Los hommoa do science.
Pierre Dansorcau, professeur d'éco­
logie ii runtv«;rai;6 ri-j Queooc nu 
Contre de rocharrhes en Science 
rie l'environnement.
Tex'e et rechcrchr's: Pierre Viilon. 
Voir orticlo on page

17 h 03 AVEC OU SANS SOLEIL 
Animateur: Juan-Paul Nolet.
18 h 00 PRELUDE AU SOIR
"Les Quatre Saisons" (Vivaldi): orch. 
New Philharmoma, dir. Stokowski. — 
Extr. de la Sérénade peur cordes en

do. op. 43 (Trli’.ikovskv': orch. du 
Fes'iva! rir> Londrcî, dit Black.
13 h 00 LES *. UâiOVcNS PAF. 

EUX-f.iLt.'.t-S
Invité: André R-ncard, îrompeltiîtg. 
Animateur; Raymond Charetta.
20 h 00 RAmOJOURHAL
20 h 93 L’AP.T AUJOURD’HUI
"La jeune rnur.'quo ri-néricaire".
Lus plus illus:"»; reprônentan!;: Mon’o 
Young, Terry Riley, Stove Reich el 
Philip Glass.
En nos studio; ri-’ New York, Pnliiopo 
Bcrard rencontre Philip Glass.
:ohr o coNCfir.r inïiME
Quatuor en mi mineur, op. 1?1 (Fauié): 
Quatuor Classique do Montréal. 
Animateur: Juan-Paul Nolet.
21 h C0 DOCUMENTS 
"And-é Matnux au.ourcl'hul".
(2a et dernière p.t. iu).
Entretien avec Guy Suarès.
Production: ORTF.
22 h 00 LES PETITS ENSCiY.BLCC
Sinfonietta er do. op. 7 (VAr.-.iv- oir.h. 
symph. de la Rcoio suécoisu, ni..,v 
teroerg. — Cy’iiphomo no 2 en .-J, op. 
18 (J.-C R îr.'^l- or-h -U »_J
Dorlin, dir. Koeh.
22 h 30 L’ATEUE.t DES ÎNnLtVS 
"Billet allyr-rotout ”, d'Alma de Cltii.- 
tal.
Lectrice: Ar-drée Lachapcila.
23 h 00 VIENNE LA NUIT
La vie et l’otuvro do Joseph J’ayd'i. 
Symphonie no Ul en ré: eren. fiTih. 
do Berlin, dir. Karfjun. — Guûlcor en 
ré, op. 76 no 5: CuC.ucr danois.
24 h C0 RADIO JOURNAL

o h 03 aux s:ur.crs de la b;t'.e
"Suis-je le garden de mon Irè a 2”
(La GenèselT
Lectriso: Diane Gijuére.

7 h 00 RADIOJOUP.NAL

7 h 02 AU JOUR LE JOUR 
Exin du Tnpie Concerto on do (Bach).
— Extr. du Quatuor no 1 (Borcdme).
— Exlr. de la Symphonie ns 2 (Tchai­
kovsky). — "Eiugie" et exlr. du "Cid" 
(Massenet).

f'iEFJCREDI
13 ncvsisûiro

fl h 03 RADID.'OL'ÎUIAL 
Ch 03 AU JCUR LÜ JOUR 

Extr. de la Symphonie ccnrvrtr.nio 
(J.-C. Bach). — Extr. do "Namoyr.a ' 
c! Rhapsodie ro'N'égitnn.o (L.-.'c').

8 h 45 UiüVLFtSH !: RA.D! jpHL-HI- 
. OUE ET lo'.l:VISUELLE 

INTERNA ilUNALE



'ÎV~'SU-'
brc0 .11 cc1

r;
L’Ecolo hulf|3fo do comoosifion musi­
cale: mu:-içuc symphonique et musi- 
quo de chictnoro. par Constantin Ganev.

9 h CO RAPiOJOUPNAL
9 h 02 ANÎ.’I'-L-SSAIRES

b'missi ' cui rappelle ica datas .rr.por- 
tantes i "his‘.o:rc de la musique.
Mort de • '.’.cctiino Rossini ci 1S63. 
Naissance Je George CiiaJ.vick en 
1654.
Animalrico: Janine Paquet.
10 h 20 l H P'AViN OES f..ÜJICIc’JS 
Animateur: Raymond Gharetto.
12 h 00 MAÛIOJGUP.HAL
12 h 03 AU MITAÎI DU JOUR
Animateur: Fleure Perreau!*..
13 h 00 CCÜTr.êPCiNT
Sonate no 2, op. 04 (Prokotiev): Wolf­
gang Scf.ncider, violon, et Cari See- 
man, piano.
Animateur. Jean Perreault.
13 h 50 r.V.ÎONS DS LA MUSIQUE 
5o sirie.
Ar.imatrice: Jaceutlino R.avorlnt,
13 h 45 SAISONS OS LA MUSIQUE 
2o séiio.
Animaincc: f.'.'.ilo Uolriuc.
14 h 00 AIP.3 D’OPEiJA
E.\tr. des "T'C/rns’" (Uorlioz): orch. du 
Royal Opera House, dir Davis.

-11 h 20 rSvTtVALS DU MONDE 
Terliva! do Vienne i974 
Coricert do l’orchestre pliilharmoniquo 
de Vienna, cllr. Jcchum. — Syniphonio 
no 7 (Bruckner).
Animateur: Ardrô Hébert.

16 h 00 LES POnS’î-S NATIONALES 
C’Qj.ïEMPOP.AiNES 

La pocsio arabe.
Texle: Niccln Frcchclto.
Voir erl'clo rn f.jyo ^

17 h CJ AVEC CU SANS SOLEIL
Animateur: Jran-Paul Nolot.
16 h C0 PRELUDE AU SOIN 
Capriccio italien, oe. -15 (Tchaikcvsky):y 
orch. du Festival de Londres, dir Black.
— "The Lark Ascending" (Vaughan 
Williams): Hugh Bean, violon, et orch.
Mer/ rhilharmcnia. dir. Rouit. — Sym- 
pho.'io no S en si mineur "Inachevée" 
(SchuLcit): orch. symph. de Chicago, 
dir. Ozawa.
13 H C0 l-Fr. MU h!3 pA’,1

Invitée: Laurence oon'iy, c’avecinlste. 
Animateur: Raymond Oharotte.

20 h 00 P.ADtO lOu.’.MAL
20 it 03 Lirrr-i/.Yur'T au pluhisi

20 il 30 LES G dTT U O î i C f JIY S '•
Invitée: Janina fi.-.i'to'.vska, piano.
Partita no 1 en ni bémol (Bach). — ,
Trois pièces, op 11 (Schoenberg). '. 
— Sonate en co, op. 53 “V/aldstnin" i 
(Beotiioven). — Sonate on si rainoug J 
(Liszt). /
Animateur: André Hébert. i

__ Voir c't'clo en o' ja / / j

22!iüJ LES leitiS JF.'VJ'.LS 
Ouatjor ne 2. 00. Jù .0zyinanownkl): 
Ouatuc: Dorcdir.e. — Erir. du Con­
certo en do (f.t. Haydn): orch. de cham­
bra de V/üritemberg. dir. Fcerbor.
22 I. 30 MOSAIC Ut
Quatuor en fa (Rave!): Quatuor Drclc.
23 h 00 VIS,MME LA .NUï
La vie et t'œu tb do Joseph Haydn. 
Symphonie no 1C2 en si hémol: orch. 
philn. de New York, dir. Bernstein. — 
Quatuor en mi bémol, op. 76 no 6: 
Quatuor Dr.kany.
24 h 00 RADIO JOURNAL

0 h 03 AUX SOUnCF.S L'E LA BIBLE 
"La terre était pervertio". tLa Genèse). 
Lectrice: Diane Giguèro.

J&fD]
14 novc.T.bro

7 h 00 RADIOJOURNAL 
7 h 02 AU JOUR LE JOUR 

0 h 00 r.ADlOJCURMAL 

0 h 03 AU JOUR L2 JOUR 

16

Oh 45 UNIVERSITE P.AOtOPHONI- 
GUS ET ÏELE .NSUEI.LE 
INTERN AT ION ALE

L’Ecole t'Uigaro do composliian musi­
cale: les dormeres rrariüRstalions do 
la vie musicale bulgare, par O.miter



Chrltîov, Sec'i'.i-ii'C gôriéral do l'Union 
des cornue .‘ours Suigaros

S h 00 RAOlO.'DUnNAt
9li02 Ail>:iVER3.VR£3 

Emission qs. r.’ppoile les doles impor- 
t-j-ilcs do l'iii. v.iie de !a n.usiquo. 
Naiseancu d'A i.on Copland on 1ü00, 
de Jonr.nn Cepami'k Kumr.c' on 1773, 
do Léopold Mozart en 17i0 et do Gas­
pare Spontini on 1774.
Mort de Mari'jo.l oe Folia en IO^ü et 
o'Ignece P'oyftl on 1331.
Prcn. ire du collet ' 3ianuho-Mclço" de 
Mnurize Yvoin en 1SE1.
A.nimatrico: Janine Paquet.
10 h 30 LU ! td.TiM CES f.VJCIClüNS
Animateur: Ko.yinood Cnarettc.
17. h 00 l'.ÂC K) JOUFiK'AL
12 h 03 AU Ml .7 N CU JG!IR
A.mmele'jr: Pierro Perreault.
13M'0 GONTrt JPOINT 
Dr oses syinpl-.' n.qucs, extr. de "West 
Sico Story'' (Horns’em): orcli. syraph. 
d’ Sep Francisco, cir. Cza.va. 
Anima'eur: Jean Perreault.
13 h 30 FAISC.*13 DF LA MUSIC!IF
Ire sirio.
f'r matrice - Mario Sa Mue.
13 h « rAlSD.A'S DE LA MUS'.Ct'jn
4a série.
Animatrico: Ycl-rnde ncsslqnol.
14 h 00 A'F.3 ‘l OPPUA
Extr. '■ ' And o.i Cherân;'’ (Giordano): 
Mor.tcer:;:! Cabf.üé, soprano. — ex.r. 
de 'Manon Lescaut" (Puccini’ et du 
‘ Bal masqué" (Verdi): Berr.ubé ÎAirli.
14 h 30 rrSTIVA'uS DU MGîJU^ 
Feclivoi d>: V:cr.na 1?7-t.
Invitéi: David Gistraklr, violon, et Paul 
Badura SI.cdn. piano.
Scnair en la, D. 571 (Schubert) ot 
Sena’e en du mineur, cj. 30 no 2 
(Beethoven).
Animateur: André Hébert.
13 h 00 DJ KGixîlU ENTIER iVJ

cc:lt; du mgndc
"Lq Cûlalogno".
Invüô: Jacques Folch-Ribas.
Animatour: André Viçcant.

17 b C0 V7~:c CU SACS Mé’LLIL 
Anianaîeu': Jean-r.i: ! tic/ s.
18 h 00 PP.SLUOH AU SCift
Ouverture "Roméo et (Tchai­
kovsky): erch. de !•* Sa.s - > io,mande, 
dir. Stf’Ln vs.xl. — Cee;.. o i do pour 
fié to (V vnid:): Michri .''.’-'Oiain et 
orcr cia chambra c ~'r> i O’.ze, dir. 
Aur .u-orb?. — "ranoa; tAu" (Stra- 
vif.r.'.y) c.'Ch. Sympa, da Chicago, dir. 
Giulini.
19 h CJ LA G MUSIUMilL FA.-Î

üU.î.k'lE.V.cii
InvilAe: L iu encc Ccutr/. ••Ir.vccinîsta. 
Animateur: t.aymorid Clt .*•. uo.
20 11 00 IVV'iOJOUP.-lAL
20 il 03 Z.-.ù ï ivrj:. :t r.DS 

h CM MDS
20 h 30 C'.vCitFBTSE

Sif.ïJ'MGNiJtUt:
Orchcc’rn symplion ryie Je Montréal. 
Au pupitrn: ^ranz-Faui G- q..»;*-.
Set s’e: .’-.‘icn'ai Putro.-, i-, :no. 
Syrup.-.jiiia r.o 4 on tu i ■ • .,:r (Tchai* 
kovst:>). — Suite 'Vfa Pc oarles" 
(Strr. nvVy). — Concur u r.o i (Rach*
r» ***%;» e* « • \

22 h oo «..*.? oerirc y;-. - r 
Cdf.c r,r ’ P cio (M. arch. .1;
char.ij.-c vio VYùrtte.'iil.Ci . Ji'. r',ert.'or. 
— Ceaco to cn ri© iVi.v :,): orch. do 
rhan-.tu • ' r: l-Kuenu'.
22 h r c i a r iusiauL* /. i : . t ! trcal

d.-’ 1 j’-.o Si l'.él 
Invi'é. ‘ 'arce! Valois.
"Mirons" (m.-ivcI): Sa - François, 
pimo. -- ’ Vnitéo d'Cbsrna.T (Liszt): 
France C.i ! •’!, oianc.
Aniifiaieui: eoen Dosc'iar., ,.
23 .1 80 V atstiC LA NV:;
La vie o: I aun.-rp tid Haydn.
S/T.pban'.'* na 103 en r-; a*.il: orch.
phi.h. qn Londres, fiT. .'pe.huci. — 
Quatuor tri coi, op. 7 7 r.u 1; Ouatuor 
Dekany.
24 h CD r:A?:OJCli."M V..
0 h C3 r/JA SOUPr.t-:0 t’u t /. 3i3LG 

"Cs ,ci.r ”, tac écluse? du i/.l s'ouvri* 
rem" : Genéco).
Lontrico; Diane Cigufic



15 novembre
7 h 03 RAOIC'.IOUnNAl.
7 h 02 Aü JOUR LH JO'jn 
Oh 00 IUDîOJOL'P.NAL
8 h 03 AU JOUR Le JOUR
8 h 45 ÜNSV5R£lYn RL'iORHONI- 

C ut- t£V YûLCVI iU-iLl.K 
Irlï'iP.M A'i'C.JNAL ;

Les sciences mccücsler. et !es orobiè- 
mes de l'-iümcn.ation dias i’avenir, car 
Jan Kostrzjv/ski, da l'AcaCèmio polo­
naise dos Sciences.

S h C0 nADÎOJOL’RNAt.
Oh 02 Ar:NIVL:RSAIRES 

Emission qui ir.pc -i' j les dales impor­
tantes de l'histoire de ta musique.
Mort de C'iristoph \Vi ib.-.IJ Gluck en 
1707.
Naissance de Peul Hindemith en 1895, 
de Rodolphe Kreulzcr ea 1706 cl do 
Daniel GarenLoim en ICd?.
Pfcrni'jrn ries ‘'Pian .-les” <_'•? Gustav 
Holst en i:)20 <•: de ih Symplioniî no
OO Hr *// A iVd>7Iirf p»i 1774
Animairict : Jan-ne Pacucî.
10 h 50 'VATIrl Pi?5

nusiciEiïs
Anlms'cur: Pr.ymond Charctto.
12 h 03 RAD'DJOUAfJ.M.
12 h D3 AU î.llTAN PU oCUR 
Anirnalen.-: Pierro Perre iult.
13 h 03 CGIi rRrPOINT
Ouv-jitu.e de "Cosi fan Tutto" (Mo­
zart): orcii philh tchèque, oir. Liska. 
— Ccncertos en «i nvnour et on de 
(Vivaldi): Ccleoonio, Ançial, i'epo ol 
C'-lin Romeros, naitarcs, crch. sympi*. 
do Gsn francisco, J.r Alessandro. 
Animateur: Jean Perreault.
13 h 33 PAISCNS DE LA f.iUDIOUE 
3a sûric.
Animalriso: Mario Bolduc.
13 h -13 FAISCMS DE IA MUSIQUE
Pe série.
Anlimt.'lco: Jacquo'ino Pavcrlat.
1-1 h 0-J AIRS D'OPERA 
Fxlr. de "Mignon" (Vhnr,des "No­
ces de Jeannette" (Massé); de "Roméo 
et Jul'attü" (Gounod); des "Contes 
d'Hollmann" (Olîenbach) et de "La 
Perle du Brésil" (Davu): Va do fiobir., 
soprano,
1«h30 FESTIVALS D'I MONDE 
Feslival cio Vienno 1974.
Concert de l'orchestre du Concertge-

18

bouw d'Amsterdam, dir. Haitink. 
Symphonic no 5 (Bruckner/.
Animateur: André Hébert.
13 h 00 COM.'-UU 4JÏF. R ADiOPHO- 

KIClUJ UL'i PR0CR‘V.1ME8 
DE LANOUE FRANÇAISE 

17 h 03 AVEC OU SANS DOLE!/. 
Animateur- J»\»r-Vai;l N'olet.
13 h Où PRELUDE AU SOIR 
Préluda en do oiâas mineur (Rachma­
ninov); orch. symph. ca Kingsway, dir. 
Carnareta. — F.xlr. de "Coppélia” 
(Delioes): orch. symnh. de Bamberg, 
din Lehmann. — Suite pastorale (Cha- 
brier): orch. do la Suisse romande, dir. 
/vfi.sermct. — Rnapsodio suédoiso 
(VVildman): Leonard Pennario, piutio, 
et orch. syrnph. ou Hollywood Bowl, 
clir. Dragon.
1s, h C0 LES MUSICIENS PAR 

EUX-MEMES
ir.vi:éa: Laurence Roi.lay, clsvoclnisto. 
Animateur: f-t. vni'- n J C iarottn.
'C is en rtADlCJOWPU/V.
EJ h US DIL7 -1 S .".'UREE DC 

L'AVL.M.VIE'J - /.'J 
PAClf’.Ct'JE 

Do Winnipeg.
Le multiculturalisme, 
il sera qncs'lor, de décentrallsat'or, et 
d'identiô cul'urel'e des eihnies. 
Animateur: Jean-Louis Héboil,
Î3 h 3C BAiiCIVLSSAI 
lnvi‘6: Daniel Vnchow, piano.
Prélude et fugue r.o tî, en sol (Rach).
— Doux Rsniar.ce? runs paroles, op. 
19 no 1 rî cp. J.3 no 6 (Mendelssohn).
— Frétai'-icstùcl o no. 12 (Schumarm).
— "La Sc-.vaato et le rossignol" (Gra- 
nnclos).
LluGÙ PRE. t.i.îEG

"Les Courants-u’air” de Reymond 
Plante.
Voir crtir.lc en rar-o

rcTiTôTerTc';- ;üVê^ïïTïïëlûc—
Bcptuvr en ré min tir, cp. 74 (Huincl): 
cns. (Vélos de Londres.
22 h 30 LA FPUILLA'CON
23 h 03 Vieill i LA NUIT
La vie et r-TUvtu do Joseph Haydn. 
Symphonie no 104 en ré: orch. philh. 
do Vienne, dir. Karajan. — Quatuor en 
fa, on. 77 no 2: Quatuor danois.
24 ii 39 r.AwlOJOURNAL

0 h 0J AUX SOURCES DE LA LISLE 
"L'ongina des .nations" (La Gcnéso). 
Lectrice: Diaae Ciguéro.



Réseau FM 
mercredi 13 novembre, 20 h 30

Les Grands 
Conccrls

J ANIMA FiALKOWSKA, pianiste

C'est à un récital de la jeune 
planiste Jnnina Finlkowska que sont 
conviés lea auditeurs des Grands 
ConccMS, le mercredi 13 novembre 
à 20 h 30, au réseau FM de la radio 
de Radio-Canada. Enreqist.êc le 1er 
novembre dernier à la salle Claude- 
Champagne, dans le cod-e des 
Concerts du Vendredi de la saison 
T4-7L, culte émission dilfuccra no­
tamment la célébré Sonate en si 
mineur de Franz Liszt.

Composée en 1853, à l'époque où 
turent conçus les prerrers Poemos 
symphoniques, la Sonate pour p:ano 
de Liset représente une dos pages 
fondamentales do la production ou 
compositeur.

Au point do vue do la forme, 
l'importance do l'ouvrage est liée 
à la conception cyclique et à ce 
type d’aichilecturs musicale qui 
lend en un seul les mouvements 
varies rie la sonate classique. A 
cause de celte singularité même, 
des critiques refusèrent entégori- 
qumneat le titre de 'sonate' à cct'.a 
riche et dramatique composition. 
Pour la même raison, ils nièrent 
également sa valeur constructive. 
Pourtant, A travers une insciration 
exempte de rapports cxtia-musicaux 
et de programme quelconque, il est 
hen facile de reconnaître dans 
ces pages une solide adhésion à 
l’esprit et nu style da la sonate. 
Aussi, par la valeur expressive des 
Idées, par l’intensité dramatique qui

se dégage des thèmes particulière­
ment inspirés, enfin par la richesse 
du langage harmonique ut la variété 
du rythme, cette pièce mérite-t-o'le 
pleinement sa place parmi Ica Mus 
belles œuvres pianistiquss du siècle 
dernier.

Le grand Rubinstein racontait ré­
cemment à Clarendon du Figaro que 
cette Sonate de Liszt fut « idéale­
ment jouée par une Canadienne do 
23 ans. J.mina Finlkowska •>, lors du 
Premier Concouis ir.tcrnMicnal de 
piano Arthur-Rubinstein. Rappelons 
que cet événement eut lieu en 
lsrai.1 du 1er au 15 septembre der­
nier. En ce qui concerne In jeune 
candidate mantrialaisn, a’iy .ctr-- 
porl.i un troUièmo prix ex aequo.

Aptes avoir étudié é l'école 
de musique Vinccnt-d Indy avec 
Yvonne Hubert, Janh-a Fialko vska 
obtint en 1EG6 une maîtrise en 
piano. La même anr.ee, elle cevint 
l’élcve de madame Yvorma Leléburo 
à Paris. Premier orix (neciicn piano) 
du Concours rfyïîonal de Radio- 
Canada (1S3S), boursière du Con­
seil des Arta du Canada (1370), la 
muexienne parfait actuellement son 
art auprès de Sacra O-odnitzky, 
au Juüliard School of Music de 
Naw York.

Franz I iczl mis à part, les autres 
compositeurs qu'a choisis do jouer 
Janina Fialkowska sont J.-S. Each, 
Beethoven et Schônberg.

C.F.



A Montreal,
in wf.:,:u'rND coi:;r.in:cc Avrc li:g concüwts
DU VEiJùHGDI Dû riADlO-CAIIAOA

Le vendredi 1er novembre à 20 h 30, !d Société Rodio-Caneda 
rcpronr.ii, pour le nciviinro année conr'écu'Jvo. rca enregistre­
ments cio concerts oublies en In .«• ■*/•'••• Chude Ctmntnifjnn, 300 

nvennn V'./i'< /if (/ // •//. ' '■.'■ni tnllu elh i " luLi.iL.nt aux
Grands Concerts du réseau FM, ces d»y -huit événements musi­
caux comprennent dur, concerts symphoniques, des soirées 
dopera, des récitals et des concerts do musique de cbambro.

Les doux premiers concerts de la série eurent lieu les 1er et 
8 novembre et muent respectivement en vedette la pianiste Janine 
Fialkowska et l'Ensemble instrumental du Québec.

Voici lo calendrier des prochains Concerts du Vendredi:

15 novembre
«

RA’JL SOSA, pianisti

Beethoven, Chopin et Prokotiev

22 novembre
SOIRlîa D'OPERA

ORCHESTRE DE RADIO-CANADA
Direction JACCUES BEAUDRY

ROBERT SAVOIE, baryton
NAPOLÉON BtSSON. baryton"» '

PAUI.E VERSCHELOEN. merzo soprano
Messenot: Don Quichotte (Version abrégée) ^

29 novcrr.bro ARTHUR GAHAf'l. v’.cl.m

OAl E DARÏLET7, picno

Bartok, Delvincourt, Bav'l et Brahms

6 décembre ÜrtCKESTRt RE RADIO-CANADA
Direction PIERRE IlÉrU

USE BOUCHER, pianiste
Fauré, Fiala, Britten, Schubert, Woll

18 décembre JEANNE BAXTRESSCR, flûte
MIREILLE LAGACE, clavecin
Bach cl Haendcl

10 janvier SOIREE D'OPÉRA

ORCHESTRE CE RADIO-CANADA
Direction JEAN UEoLAURIERS

MAUREEN EORRCSTER. contralto
Airs d'opéras classiques Irançais et italiens

17 janvier ORCHESTRE DE RADIO-CANADA
Direct on ROLAND LEDUC
CALVIN SIEB. violoniste
Haydn: Concerto en do maieur 
(Programma Z compléter)

24 janvier JEANNE LANDRY et ROBERT WEI5Z, pianlstoo 
(Programme é détoimlnsr)

31 janvier ORCHESTRE DE RADIO-CANADA

Direction RAFFI ARMENIAN
BERNARD JEAN, haulboisto
Marlinu: Concern; LUsethoven: Symphonls no 7; 
Ravel: Ma Mire 1 Oyu



Lo Corru'die ffoncois? nésoau FM
Samedi 9 novembre, 20 heures

LA ViLLc iViORTE c’o Cabrislje D'Annunzio

Ori:vie poéUrr.i' ot drame* thi'-.ilral A la (ois, /a Ville morlo est 
conslruito sur une intrr ue compliquée qui donne lieu et prétexto 
à un e r.uiie de gestes symboliques. L'action sa situe dans un 
paysage désolé lourd de souvenirs sanglants et luxurieux. Le 

C du surhomme, trouve ici une double incarnation: Alexandre,
jeune poète, cherche à transcender la pitié qu'il éprouve pour 
sa tomme aveugle, Anne, afin de réaliser son amour pour une 
adolescente, Bianehemarie; Léonard, hère de cette dernière, 
éprouve pour sa sœur un amour incestueux qui le pousse au crimè.

L'un dos êtres les plus extravagants et passionnés de l'époque 
1S03. Gabriele d'Annun-cio (1863-1933) est aujourd'hui presque 
oublié. Doué de multœles talents, il n'admettait aucun (rein aux 
manifestations de sa nature et de son génie.

Poète subtil et virgilien (le plus grand en Italie depuis Dante), 
i romancier r,Tique et sensuel, orateur (asement, esthète et collec­

tion:,rur, amant passionné de la nature, aventurier, homme do 
gut.ie o'un rare courage, dictateur, on le rapproche de Hugo, de 
Mali aux et de Montherlant. Ce dernier d'ailleurs écrit dans « la 
Marée du soir»: »d Annunzio est aussi un homme qui a souffert 
et cela qn ne veut m le voir ni le dire ».

En avance sur son époque il a été l'un des premiers A célébrer 
iu ùoicii <.i la lumière, a se baigner nu en pL-ine nature. Débordant 
du vi'.aiito créatrice, toujours à l'extrême de lui-même, il pratiquait 
» le sens magique de la vie. la vie inimitable ». Préoccupé cons­
tamment è la lois par l’amour de la vie et l'idée de la mort, il mon­
te! les chevaux les plus indociles, conduisait les voitures les plus 
rapides c! les avions les plus dangereux.

On n'a pas toujours approuvé ses excentricités ot l'Egliso a 
mis ses livres à l'Index; mais personne ne se serait jamais peimis 
de lui faire une remarque tant il en imposait. Quant aux rapports 
entre Mussolini c-t d'Annunzio ils sont intéressants à étudier alors 
môme que le dictateur pardonnait mal à l'écrivain son immense 
influence politique.

Scs successeurs seraient aujourd'hui les cinéastes Luchino 
Visconti et F/edcrico Follmi qui possèdent son sens do la splen­
deur et de la couleur.

Réalisation: Yves Lapierre.



Les Arche tijpes Réseau FM
et le théâtre lundi 11 novembre, 1C heures

LA JUSTICE
Justice évoque S la fois vertu et sanction.
Vertu personnelle par lacuelle on :tnd à chacun son dû par rcspecl 

de ses droits f.’a.s qu'cst-ce que le do t de chacun ? et surtout qu'ost-ce 
que la vertu ? Pouvoir exercé per IVpparei! judiciaire pour sanctionner 
nos c> n tuiles et nos comportements en regard du droit. .Vlais do quel 
droit ?

C‘o i ce « droit » qui est gênant, car indépendamment de sa codill* 
cation, c on eslimc avoir droit au sien propre. C'est pourquoi lorsque 
le commun des mortels parle de jur:ice, c'est toujours avec le sourire 
du scepticisme et pour en souligner l'arbitraire, c'est-i-dire l'injustice.

Chacun ne sait-il pas que la •• vérité » dégagés d'une plaidoirie 
par un juge est la résultante de doux mensonges: mensonge par excès 
do l'accusation oui o»eqirc les charges portées contre le prévenu; et 
mensonge per d ilaat de l'avocat de ia défense qui minimise ou passe 
sous silence tout ce qui pourrait constituer uno charge contre son 
client. A partir de quoi le juge, se;on une alchimie mentale dont lui seul 
connaît la formule, se (orge sa notion de la vérité... à accepter sous 
poino de mépris de cour ! Voila pourquoi tout citoyen so sent en danger 
lorsque la justice s'occupa de iui.

Il faut dire qua le sentiment de l'injustice est inné chez l'homme, du 
moins io chrétien, puisqu'il nait coupable, sans savoir de quoi: coupcblo 
d'être né, d'etre né souillé du péché oilgnel. et par conséquent con­
damné ou condamnable. Et. oopuis la naissance de noire premier 
ancêtre ou oepuis notre naissance personnelle, nous vivons dans un ' 
climat de fauto qui cous rend confusément coupables devant nos parents, 
devant nos enfants, deva/rja soc,tie et cemoicn donc devant las juges!

Imaginez l'hcmive le plus insccerl du monde, mcttaz-ls entra les 
p ules oe i.i pouce, puis c:e « gens du jusiiet: ii on uu.» (.uu|oii.'o.
Pourquoi ? P liou que oevarit uu ii'ibuliai I ilnioctjiico esi insuiiiu. vous 
aveu affaire à me eai-'goric du raOiide, policiers, avocats ou juges, pour 
qui vut'e culpabi'i’.é c;t la ra'C-on nécessaire d? leur oxistencu.

Tout cola le théâtre le traduit très bien, car le théâtre est par 
excellence le lieu oc r'allrontorncnt d''s idées Inrarnéen par les hommes; 
le lieu où les contiits engendrés par les rapports des hommes, coupables 
et innocents, jusl ciatilg^ct juges, se dénouent sous la lormo Inaoconto 
du jeu.

Le théâtre nous présente do la façon la plus ca'sissanto le spectacle 
de l'homme coupab'e d'être né (Acfam Oodipc et tous les grands héros 
do la fatalité), coupable d'obéisscncu aux dieux (Oestc meurtrier de sa 
moio par ordre d'Apollon), coupable de dévotion au culte des irorts 
(Antigone), coipeb. * de mysticisme et d'excès do vertu, au gré d'une 
déesse ja'ouco (Hippolytc) coupable d'innocence, tel ce pauvre é>tre _ ^ ,
traqué dans une société absurde* et pourrie par la bureaucratie•-(•>'-*-‘‘-0}^ (Xf-W-A'h é

Détention; aibltraircs. jugements d’humeur, procédures Interminables 
et coûteuses qui opposent es faibles désireux dj conquérir l'égalité, 
aux riches et aux forts qui la leur refusent; mais surtout le grand 
scandale, le grande alror té: le fait «le torccr un elro à sc reconnaître, 
par lassitude, par écœurement et mépris: « coupable I »

Tout cela c'est du théâtre, depuis la bouffonnerie dos personnages 
de Courtelinc jusqu'à la tragédie du procès Rosenberg; mais c'est aussi, 
malheureusement, la vio I

Ce texte de présentation est du réalisateur Roger Citerne.
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Les lJoc\<ie< n^tionoles 
con’^nv^orcines

Résenu FM
mercredi 13 novembre, 16 heures

LA POl-SiS ARA'JC

La poésie arabe des commencements serait, selon certains 
exégètes, à l'origine Ce la poésie courtoise médiévale. Ils basent 
leur interprétation sur des caractères icentiques qui so retrou­
vent aussi bien dans les premiers chants du désort que dans les 
thèmes des troubadours.

Cette thèse n'est pas vraiment prouvée; mais il faut recon- 
caître que les deux poesies chantent également à l'envie l'humilité 
de l'amant et les vertus ennoblissantes do l'amour...

Avant l'Islam, dès le Ve siècle, le poète arabe était considéré 
a la fois comme un magicien et comme un « journalisto » qui 
contribuait h bâtir la icnommée de tei ou tel souverain. Une 
poétesse aussi célèbre quo Al-Kansa, par exemple, ne manqua 
pas de deviner et da signaler l'importance qu'allait prendre l'Islam 
dans l'histoire du monde arabe.

Au cours de cette émission de la série les Poésies nationales 
contemporaines, on nous parlera également des poètes archaï­
ques ce lu Syrie, do l'Egypte, do l'Andalousie, de l'Afrique du 
Nord, de I iraq Coin la poète Al-Montanabbi fut l'un des maîtres
rtr» relfo Knmfn

N'Ol.0 vùiîCiia qu'au début du XXo siècle, les poètos néo- 
classiques dû la naiida — la Rrnaisranco — ont voulu auivro, 
justumort, les travaux d'Ai-Monmnatbi et des grands classiques. 
Ainsi l'Egyption Chawqî, le Libanais Knaül Jubran, le symboliste 
Saïd Ak!. aspiraient à tairo revivre la beauté du verbe arabe quo 
des siècles Ce décadence et d'obscurantisme avaient tornio. lia 
chanta ent cependant un Islarn ou'ils souhaitaient moderne ot 
débarrassé de ses contraintes séculaires.

Quant è la poésie actuelle, radicalement transformée, elle 
rejette on bloc les valeurs du passé à travers une languo com- 
plôtoment métamorphosée. L’Iraq, l'Eçyp’o et surtout lo Liban 
sont è l'avant-garde d'une poésie nettement engagée, voire révo­
lutionnaire.

Cette dixième émission do la séria Iû9 Poésies nationales 
contemporaines, sera diffusée au réseau FM le mercredi 13 no­
vembre A IG heures.

Texte et anthologie: Nicolo Fréchette.
Réalisation: Gilbert Picard.

R.H.



l’Cpéfû 
du 5civ.edi

Réseau FM
samedi 9 novembre, i^r- /5

SIEGFiM *D de Richard 'Â'agner

Aprt' v ’a V/alkyrie, voici maintenant que Siegfried s’avance, 
accompac v d’un noufilo do jeunesse, de pureté et do liberté. 
Celte deuxieme «■ iotirnéo *» de l’Anneau du Nibdunn sera diffusée 
è l'Opéra du samedi du réseau FM français de Radio-Canada, le 
9 novembre à 13 h 15. Enregistré au festival de Bayreuth 1974, 
ce drame musical en trois actes est interprété, entre autres, par 
les chanteurs Jean Cox (Siegfried), Brenda Roberts (Ûrünnhilde), 
Heinz Zednik (Mime) et Heinz Felrihoff (Fafner).

Nous sommes au mois do mai 1857. Wagner occupo une 
maison de campagne à proximité de la villa des Wosendonck. 
Il peut ainsi composer dans la solitude et rencontrer à loisir ia 
belle Mathilde. Le musicien travaille alors à Siegfried: •• Quand 
tu entendras les çhantv c'tv-forgerons de Siegfried, écrit-il à Liszt, 
tu m'en donnerai âes nouvelles. >■ Cependant, il interrompt bien­
tôt ce travail pour «s'atteler» à Tristan, qui est selon lui plus 
facile à «caser». Céda idée réjouit le cœur de l'ami Franz qui 
recopie é l’intention de Richard une phrase que Schiller dédiait 
i Goothei - Je reg^'f1'; d’ail’eurv or',r’m’'» i» p!u<; nrand bonheur de 
mon existence d'avoir vécu assez longtemps pour vo:r ce? couvre* 
achevées, è une épequo où mes forces sent encore eh pleine 
activité, où je peux puiser encore à celte source pure ».

Abandonné « sons son tilleul, dans la solitude des bois », 
Siegfried devra attendre une douzaine d’années avant de prendre 
forme. C'est finalement le 5 février 1871 que Wagner termina ce 
troisième volet de l'Anneau du Nibdung.

Ouvrage de o'cmi-caractère, Siegfried se présente comme un 
moment do détente entre le pathétique de la Walkyrie et l’horreur 
du Crépuscule des dieux. Assurément, il nous apporte deux morts 
violentes, Fafner et Mime, mais il s'agit là de personnages cruels 
que nous sommes trop heureux de voir disparaître. D'autre part, 
alors que ('ans les autics « journées •* de l'Anneau, la catastrophe 
nous est annoncée à chaque pas, dans Siegfried, la jeunesse, la 
détermination et l’optimisme du héros nous laissent presque 
croiic à la victoire finale.

Cet opéra qui raconte aussi la délivrance de la Walkyrie 
Brünnhilde, fut Ciéé le 15 août 1876. au Festspielnaus de Bayreuth, 
sous la direction a Hans Richter. Celte année, c'est Horst Stein 
qui en dirigeai*, le chœur et l'orchestre.

Réalisation: Paul-Henri Chagnon.

C.F.
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LES RÉCITALS DU RÉSEAU FM

l<?3 Jeunes 
'Artirïei Samedi 9 novembre, 12 h 30
Invité: r.tartin Porter, violoniste montréalais, éièv'n tfti Ta-as Gabora à 
Momréai ot dj Dorothy Delay au Juilliard School ot Mosic de New York. 
Au piano: Lorraine Prieur-Doschamps.
Oeuvrer do Beethoven, Debussy.
Réalisation: Rhéal Gauciet. . *

Dimanche 10 novembre, 9 heurcè
Invité: Josooh Rouleau.
Au piano: Gcloinba Pclletiar.
Ccuvios de Draiiiiis. 
r.éaüsati'ji.: Joan Morin.
Voir articl1} an paje

Réciîn! Dimanche 19 novembre, 10 h 30
Invite. Claude Savard, pianiste montréalais que les fidèles de Radio- 
Canada cm entendu encore tout récemment, notamment ctj< Grencis 
Concerts de la radio et â l'omission Concerto do la télévision 
Oeuvras de Bach. Beethoven.
Réalisation: Je-an-Yvas Contant.

Lundi 11 novembre, 22 !i 30
nécitol 
d'orgue
Invité Dcm André Labrrnc A forque Otl de 13 jeux, propriété de l'écclo 
c '.IJn "ue c“ 1 'jr VüfS,Ie Laval. Morne bénédictin, onaniste de l'abh-’ys 
^ain.-Bonoit-u'.'-Lao, lo music.ce est bien connu des amateu-s d'crcue 
montréalais pour qui P a donne maints récitals.
Oeuvres de Pachelbel, J.-S. Bach, C.-P.-E. Bach.
Réalisation: Jacques Boucher.

Banc ' 
cJ'eéSÆÎ Vendredi 15 novembre, 20 h 30
invi.u. üaniol Vachon, pianiste sherbrookois de 15 ans, élève de Lorraine 
rvicur-Jesc.iamps et de sœur Marie-Anne Cayouetle.
Oeuvres de Bach, Mendelssohn, Schumann, Granados,
Réalisation. Rhoal Gaudet. —

C.F.




